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SERIE DE CHUTES 
Alfred Moulard, âgé de 39 ans, domesti

que chez Léonce Delomel, marchand de 
charbons ,se trouvait vers 4 heures du soir 
à la gare de Koubaix-Wattrelos. En ma-
aœuvrant une charrette vide U a glissé et 
est tombé sur le dos se contusionnant très 
lorfement la région ooccygienne de la han-
jehe droite. 

— Chez M. Debruyne, filateur, boulevard 
fceaurepaire, 197, Jules Legrain, âgé de 15 
ans et demi, bocleur, demeurant rue Miri-
bel, 46, a Wattrelos, est tombé dans un es
calier et s'est fracturé l'extrémité intérieure 
du radius gauche. 

26 ans, demeurant Grande-Rue, cour Del-
bar, il a été reconnu, lui aussi. Mais comme 
il est blessé, on l'a laissé au liberté provi
soire. 

VIOLENCES LEGERES 
Une enquête est ouverte contre Victor Hel-

denberg, âgé de 48 ans, demeurant rue Pier-
re-de-Roubaix, 35, cafetier et débitant de ta
bac, qui aurait exercé des violences, lundi 
vers neuf heures du soir, sur Joseph Biens, 
âgé de 53 ans, tisserand et marchand de fri
tes, rue des Longues-Haies, cour Jenart, 4. 

POUR LA PROPACANDC 
- - - — — -r— --_ - _ >•••- _i_„- i La l ie section organise pour J.e lundi 
_ Chez Oscar Fourmer, marbrier, place , 3 1 ^ ^ ^ g r a n d e | ' m a U n é e 8 chantantes 

chez les camarades : Henri Kimpe, estami-Chaptal, Maurice Fiévet, âgé de 25 ans, 
menuisier, demeurant rue du Rivage a 'Wat-
tielos, a fait une chute et s'est tordu le 
pied gauche. 

— Eugène Ghesquière, âgé de 17 ans, ap
prenti peintre, demeurant rue Lamartine, à 
Crpix, est tombé dans rétablissement Ca-
rissitiK), quai de Wattrelos en heurtant le 
pied a. des matériaux. 

U s'est blessé au poignet gauche. 

LES BRULURES 
Chez Motte et Marquette, teinturiers-ap-

arèteurs, rue du Moulin, François Hucheux, 
âgé de 43 ans, teinturier, demeurant 160-
rue de la Balance, transportait une tourie 
d'acide. 

Cette tourie e'étant brisée le liquide se 
répandit sur les pieds et les jambes du mal
heureux qui fut très gravement brûlé. 

Le docteur Dupré qui lui a donné des 
!>oins estime l'incapacité de travail à trois 
semaines au moins. 

— A la Société Anonyme de peignage de 
ia rue du Collège, Auguste -Artielle, âgé 
de 21 ans, finisseur, demeurant à Mous-
cran, a eu le dessus du pied gauche brûlé 
par le tuyau de purge en mettant une bo
bine sur le râtelier de peigneuse. 

LE SANS-CENE D'UNE COMPACNIE 
Nous avons reçu plusieurs lettres d'abon-

j * 3 de tramways qui nous prient de les 
iransmettre au Comité de Défense. 

Voici en substance de quoi il s'agit. . 
Dans le compte administratif du maire, 

page 152, on peut lire en ce qui concerne la 
îompagnie de Roubaix-Tourcoing qui ex
ploite le réseau. 

Ligne n« 1 de Roubaix à Crota. 
Grande-Place, rue Neuve, rue de Lille, 

jusqu'à la limite du territoire. Longueur ex
ploitée : 1475 mètres. Départs de 10 en 10 
minutes. (Kxploilée par la Compagnie des 
.Tramways de Lille). 

C'est en effet le car F de Lille à Roubaix 
qui assure le service, mais on va voir 
comme il l'assure mal. 

IA compagnie lilloise a fait un arrêt au 
• boulevard Montesquieu qui n'est pas la li
mite de Roubaix et ensuite un autre arrêt 
qui, lui, se trouve au-delà de cette limite 
sur le territoire de Croix. 

Autrefois, nous assure-t-on, les abonné-! 
du réseau Routoaix-Tourooing pouvaient al
ler jusqu'à la rue du Nord, premier arrêt i 
«près la limite. Aujourd'hui ils doivent s'ar- 1 
rèter au boulevard Montesquieu, c'est-à-
dire sans aller jusqu'au bout du territoire 
de Roubaix. 

S'ils ont l'audace de vouloir pousser plus 
loin en disant que le boulevard n'est pas 
•la limite on leur vole la carte qu'ils tiennent 
de la Compagnie de Roubaix-Tourcoing. 

Nous devons protester, écrivent tous no* 
correspondants et nous demandons au Go-
mité de Défense de le faire. 

Nous transmettons donc a ce cornité les 
Boléances des abonnés qui, au surplus, ont 
absolument raison.. 

Ils ont le droit d'aller jusqu'à la limite. 
Si la compagnie ne veut pas mettre un ar
rêt à cet endroit, eUe doit les conduire jus
qu'à l'arrêt suivant. 

net du Chien Bleu, 20, rue de Tourcoing , 
Désiré Porteman, 46, rue Voltaire, et Paui 
Nys, SX), rue de Tourcoing. 

A l'issue de cette dernière, tombola. 

CERCLE ATHLETIQUE SOCIALISTE 
l.a première réunion de la Société de Sport 

Athlétique Socialiste a eu lieu dimanche 
chez le citoyen Vamherpe, 3, rue Nain, à 
laquelle un grand nombre de jeunes cama
rades étaient venus y assister. 

Après avoir entendu les explications don
nées par les camarades Féreau et Bouian-
gf»-, la Société a décidé de prendre le titre : 
« Cercle Athlétique Socialiste Roubaisien. » 

Une deuxième réunion aura lieu le diman
che 6 juin, à sept heures du soir, au siège, 
rue Nain, 3, pour la nomination de la Com
mission, ainsi que les commissaires de sec
tions. 

Lee camarades seront convoqués pas les 
journaux la Bataille et L'Egalité. 

Dimanche prochain, à 9 heures du matin 
et à 4 heures de l'après-midi, entraînement 
pour les coureurs désirant participer aux 
courses -lu Cul-de-Four du lundi sur 100, 
40O mètres et 10 kilomètres. 

Les camarades de la section cycliste sont 
priés de venir s'entraîner pour les 10 kilo
mètres. 

Rendez-vous pour coureurs et entraîneurs 
chez François Boulanger, boulevard de 
Fourmies, 83. 

médicale et prononce une radiation. EUe prend 
«n considération une demande de pension de 
"vieillard .̂„. . . . , - , . , . -

Budget: — Le budget additionnel de 1909 se 
balance par 72a fr, 45. Le budget primitif de 
1910 par 6,595 fr. 10. 

Bureau de bien/aisance. — Le budget addition
nel de 1909 se balance par 960 fr. lf. Le budget 
primitif de 1910 par 553 fr. 50. 

WILLEMS 
CULTURE DU UN. «- La -mairie invite ks 

cultivateurs de lin a laire leur déclaration avaJrt 
le 1er Juin.*" — 

Ceux de la zone frontière sont invités à la faire 
le plus tfit possible. 

Des formules sont à leur disposition à la mai
rie. 

VACCINATIONS. — Première séance, Jeudi 27 
mai, de S à 4 heures, èi la mairie: Cette vacci
nation est obligatoire pou- lés enfants de 3 mois 
& 1 an, de 10 a 11 ans et les jeunes gens Ce 
80 à 81 ans. • 

Gare aux poursuites 1 
LEERS 

IMPRUDENCE. — Des enfants s'amusaient di
manche à faire rouler les wagons DecauviUe de 
la briqueterie Vilmot. 

On ne sait comment, la jeune Germaine Fau-
va«jue, âgée de 11 ans, qui jouait là, tomba 
près des rails et eut le bras droit engagé, sous 
la roue d'un wagonnet. Relevée par des passante, 
l'entant dont le bras était fortement contusionne 
fet reconduite chez ses parents, où le docteur 
Tribou vint lui donner des soins. 

Son état n'est heureusement pas grave. 
RECENSEMENT DES CHEVAUX. — Le recen

sement des chevaux eut heu dans notre com
mune lundi matin, à 7 heures. M. le lieutenant 
de la Pérelle. du 15e d'artillerie, présidait, as
sisté de M. Delat.tre, vétérinaire à Hellejnmes. 

Cinquante-quatre chevaux ont été présentés. 
ACCIDENT DU TRAVAIL. — Un tisserand de 

l'usine Motte-Bossut, Léon Cools, âgé de 24 ans, 
domicilie à Leers, s'est piqué le pouce droit en 
travaillant. Quinze jours de repos. Docteur Tri
bou.' 

LE GRAVE ACCIDENT. — t-es suites du grava 
accident que nous avons relaté hier ne sont pas 
rassurantes. * 

Le jeune Auguste Delobelle qui fut pris di
manche soir en écharpe par un tramway a passé 
une mauvaise nuit. 

Des douleurs assez vives qu'il ressent font 
penser à des lésions internes. 

Les parents du malheureux jeune homme sont 
dans la désolation. 

TOUFFLERS 
>AU CONSEIL MUNICIPAL. — En procédant 

au vole du budget additionnel de 1909 et du 
budget primitif de 1910, le Conseil municipal 
a modifié plusieurs crédits et pris quelques dé
cisions qui méritent d'être relevées. 

1. Le secrétaire de mairie a son traitanent 
i té de 800 à 1,000 fr. par an, à compter de 

61 an,, rue des Anges, cour Puis, à Rou- . . Les plus heureux d e . c o d e n t M l ^ » . « [ ^ ^ ^ ^ ^ f ^ J S J T j ^ 
baix, en voulant tirer une barbe à ^ n mé- insectes qui, « n . a

n f ^ ^ P f ^ X n de vingt Us à mterven&T 
tier glisse, et-se M une-entorse au-cou de rent sans doute d une_ prolongation ae vingt- ( ^ — 
pied gauche. Quinze jours de repos. 

— Chez MM. Flipo frères, filateurs, rue 
Winoc-Chocqueel, ûr-> soigneuse, Mlle Ma
rie Delberghe, rue du Virolois, 186, a eu le 
majeur droit écrasé dans un engrenage. 
Quinze, jours de repos. 

— Un tisseur de la fabrique GHlis, au 
Blanc-Seau', 1VL Joseph Burggraeve, rue des 

quatre heures de leur existence,. 
U est vrai qu'ils ne perdront rien pour at- , 

tendre, car M. Lecomte est bien décidé a ; 
habiter seul sa chambrette. 

UN CABARET BUS A SAC 

Dans ia soirée, un certain nombre de <MO« 
sommuteurs, parmi lesquels Acume l»i rflart» 
Mima Autier et Uuerouit Augustin, se trou
vaient réunis à lestaminet tenu par f lurent 
Lcrcy, à iKp ine t t i^^^^^^^^^^^^^^^^ Une lampe qui explose ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

r 7 . ,k» I A " " moment donné .trois personne* f±> 
. . „— . . , Une explosion rappelant a peu près cène r e n t l e u r e u t r e e . Cétait Louis Lenrau, SA» 

Anges, 32, à Rmrbaix, a été contusionné, au • d e ia r u e <jes pyramides, comme elle suivie compagne de Jules et de Germain Heripret, 
pouce gauche par un coup de bras de chas- , d u n commencement d incendie, mais qui se mineurs a Sains-en-CJohelle et qui étaient W« 
se. Quinze jours «le repos. ( termina de plus heureuse façon, puisqu U n u â p a s s e r ^ journée eues lux 

n'y eut aucun blessé, s est produite mer ma- A p e j n e entré, le trio, qui jw 
tin rue d ' A n g l e t e r r s ^ " ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

ACCIDENT DE VOITURE 
Chez Casimir . Duhayon, entrepreneur-

boulevard de Colmar, 21, Léon Piran,- âgé 
de 52 ans, domestique, .demeurant 300, rue 
du Tilleul, cour Dhalluin, 3, était sur le 
siège d'un tombereau pour le faire bascu
ler. 

Le cheval s'étant mis sur trait et le do
mestique n'ayant pu descendre assez vive
ment sauta mais prit m a l son élan. Une 
des roues lui frôla la cuisse gauche lui fai
sant une forte contusion. 

Je ne fume que le R U 
• — 

SUCCES SCOLAIRE 
22 élèves de l'Institut Sévigné arut subi 

avec succès les examens de sténographie 
du 25 avril dernier (système Prévost-Delau-
nay). Ce sont : à l'examen théorique, Mile 
Suzanne Isoré ; à l'examen préparatoire : 
Mlles Mathilde et Rosalie Beusart, Y. Bout-
tene, L. Castej, L Crampon, B. Demie, Céli-
nie Devanne, Louise Devanne, M. Erkel-
boudt, C. Fremaux, G. Fourdrain, E. He-
chinger, M. Jeu, J. Morelle, F. Moret, 
A. Questroy, A. Poudrez, M. Thieffry, E. 
Vandeputtej A. Vandenbogarde et G. Ver-
helst. 

BIEN SOULACE 
?u]es Housset, âgé de 28 ans, employé chez I 
n marchand de faïence qui fut autrefeia-f~ «m marebana oe laïenr-e qui 

installé à Roubaix, ma, se trouve mainte
nant sur la foire de Ce. ais, était venu faire 
quelques commissions pour son patron. 

H descendit à la « Clef d'Argent » et cons-
teta, en se réveillant, le lendemain matin, 
qu'on l'avait soulagé de son portemonnaie, 
contenant 28 francs. 

SANATORIUM DE SAINT-POL 
Mardi après-midi a eu lieu, à la cantine 

scolaire dé l'Ecole des garçons de la rue 
Saint-Vincent de Paul, la visite des enfants 
sollicitant l'admission au Sanatorium de 
Sair»t-Pol-8ur-Mer. 

Environ 200 enfants avaient été convo
qués ; 135 étaient présenls à la visite. Sur 
ce nombre, 58 garçons et 40 filles ont été 
admis à passer une période de un mois à la 
mer. 

!fâT_A_T C I V I L 
de ROUBAIX du 25 mai 1009 

Naissances. — Marcel Mazurelle, rue Pierre de 
Roubaix, cour Watteau. — Marie Desmarest, rue 
Philippe-Ie-Bon, 18. — Clément Desbonnet, rue 
Bernard, cour Florentin, 2. — Arthur Messien, 
rue du Tilleul, 116. •— Simonne Cacheux, rue 
de l'Industrie, 26. — Paul Bodoux, rue de la 
Thuilerie, 18. 

Décès. — Julien Esprit 6 mois, avenue Julien 
Lagache. — Ferrare Antony, 22 ans, avenue Ju
lien Lagache. — François Reynaert, 77 ans.sans 
profession, rve de Blanchemaille. — Rosalie De-
carpentry, sans profession, lue d'Estaint;, cour 
Roussel, 3. — Estéphanie PTeury, 79 uns, sans 
profession, rue Daubenton, 24. 

porté 
190». _ ^ ^ ^ ^ _ ^ ^ ^ _ ^ ^ ^ _ ^ ^ ^ _ _ 

2. La Fanfare municipale obtient une subven
tion complémentaire de 50 fr. pour -1909, et sa 
subvention est portée de 300 à 400 fr. pour 1910. 

3. La dotation du fonds do chômage, a pré
lever sur le budeet communal, fixée à 150 fr. 
pour 1909, est portée à 200 fr. pour 1910. Ce fonds 
doit être aussi alimenté par les souscriptions 
des industriels de la région, occupant des habi
tants de Toutflers, qui voudront bien participer 
à sa ronstitution. .. 

4. Un caveau communal, qui peut être uti
lisé pour les sépultures privées, a été installé 
pour la somme de 40 fr. 

Une redevance de 10 fr. sera exigible pour le 
premier mois, en cas d'occupation de ce ca
veau ; U sera dû une somme de 5 fr. pour cho
que mois suivant indépendamment de la vaca
tion d'usage. 

5. Un emprunt d<' 565 fr.. remboursable en 
cinq ans. sera contracté avec un particulier, pour 
participation de la commune dans les frais d'ap
propriation de récoïe «les fines. 

6. La nouvelle salle de mairie sera munie d'une 
horloge ù double cadran, ln*érfeur et extérieur, 
sans sonnerie ; l'installation d'une horloge h 
sonnerie nécessitant une dépense dlsproportloTV 
née avec l'importarce de la construction. 

7. MM. Lebrun et Cattlau sont d*»lgnés pour 
assister le maire dans les adjudications. 

8. Un crédit de 10 fr. est voté pour les mena-
menls à ériger à J.-B. Trystram et Pierre Le-
grand. 

Le Conseil, Oélfbémnt à Iwils-elos, a aeeuelTfl 
un* demande <to perution, toMnuiée par un ou
vrier malade, frgé d* 86 ans. 

9. L'assemblée a remis à la prochaine réunion 
la nomination dune nouvelle commission des 
finances. 

LYS 
GRAVE IMPRUDENCE. — Hier, ver* une 

heure s'amusait -sur la grand'roule de Lys à 
leers, avec d'autres gosses, la jeune NtathUde 
Dubocege, âgée de 4 ans. 

Elle se trouvait à hauteur de l'estaminet Ver-
moulin quand survint le tramway allant vers 
Leers. 

La fillette aurait pu rester oh elle était, mais 
la fantaisie lui prit de traverser la voie juste au 
moment où le tramway lancé ne pouvait l'épar
gner. 

Très heureusement le hasard ne voulut pas 
de victime. La petite Mathilde fut violemment 
projetée de coté et quand on la releva elle n'a
vait rien. 

UNE FETE INTIME 
Dimanche 23 mal, les membres de la Société 

d'arohers ayant son siège 240, rue des Piats, à 
l'estaminet de la « Cloche d'Or » (ancienne mai
son Delailrière), avaient organisé une petite fêle 
irrtime en l'honneur de l'un dos leurs, M. Achille 
leclercq, maçon, 1 qui la médaille d'honneur 
du travail a été décernée tout récemment, en 

| raison de ses bons et loyaux services dans la 
maison Masquilier. 

Le président de la société, en quelques mots, 
dit combien tous les sociétaires tiennent en es
time leur camarade Leclercq et combien ils ont 
été heureux de la distinction qui lui a été ac
cordée. 11 remet ensuite au médaillé un souve-
ni* offert par te société et pria M. Achille Le
clercq de l'accepter comme un témoignage de 
la vive sympathie de tous. Puis un vigoureux 
vivat fut chanté e*i l'honneur de ce dernier. 

Très touché, M. Leclercq -emercia ses amis 
de leur marque d'attachement et d'estime et les 
assura qu'il conserverait toujours vivace le sou
venir do la manifestation dont il était l'objet. 

Celte réunion a^nicale se termina par dts 

CULTURE DU LIN 
Les déclarations d'ensemencement doivent ctre 

faites ft la mairie, avant le 2 juin, pour oblcnir 
la prime accordée. 

SYNDICAT DES CABARETIERS 
Nous rappelons & tous les débitants de bois

sons indistinctement que c'est jeudi 27 mal. à 7 
heures SO.dans la salle des Hospices.rue de Tour
nai, au'aura lieu la réunion générale suivie d'une 
grande conférence, donnée par M. Xénon, prési
dent de la Fédération des débitants du Nord et 
Nord-Est. 'jiii traitera de la suppression de la 
licence : répartition plus juste des patentes ; fa
brication* de la bière : vente à l'hectolitre ; acca
parement des cabarets par les brasseurs. 

Un contremaître de M. Vandecastel, entre
preneur de peinture, qui a ses ateliers au 
numéro 12 de la rue, procédait au charge
ment et à l'essai d'une lampe à alcool dont 
les ouvriers se servent pour les travaux sur 
bois. 

Tout à coup, par une fissure, l'alcool jail
lit et s enflamma. 

Une énorme flamme atteignit un fût de 
gazoline qui prit feu à son tour. 

Sans perdre son sang-froid, le contremaî
tre poussa le tout dans la cour, où les flam
mes attaquèrent une fenêtre et quelques boi
series. 

Cela n'avait pas été sans 'produire une 

^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ .paraissait forf 
animé, se livra à des excentricités d'un goût 
douteux. Un des frères Heripret lutinait ianj 
le comptoir ia fille du débitant, tandis <jua 
l'autre prétendait faire taire tout le moedd 
parce qu'il allait pousser la romance. 

Les autres consommateurs, agacés, les isu 
vitèrent à leur laisser la paix. Mais ces ob
servations ne furent pas du goût de ces mes
sieurs ,qui tombèrent sur leurs intarsocu-
teurs à bras raccourcis. 

Ce fut alors une effroyable mêlée. Lea 
coups de pied tombèrent dru comme grêle-
Les frères Heripret s'armant de chopes .pii 
se trouvaient sur les tables, les lanoirect 
dans le verrier, faisant un affreux maisjc is 
de verres et de bouteilles de liqueur, peu-

fumée considérable ef les voisins, crai«nant dant^ù'à coups dTpîêTiirdéYoiâ^-snt'la 
l'extension du sinistre, donnèrent 1 alarme ( co inpj0ir_ ^ ^ 

La cabaretière, qui se trouvait dans s* aux pompiers. 
Bientôt arrivaient sur les lieux la pompe 

à vapeur de la caserne Malus et le poste de 
la Halle aux sucres qui, fort heureusement, 
n'eurent pas à fonctionner. 

Les ouvriers de M. Vandecastel avaient 
réussi à-sauver un fût de 300 litres d'essence 
et à mattrise-r. les flammes. 

Les dégâts s'élèvent à 400 francs environ. 

E T A T C I V I L . 
«e TOURCOINO du SS mai 1900 

Vaissancff. — Léman Martlie, rue Nationale, 
122. — Berra Marcel, rue du Laboureur. 3. — 
Matthys Miqkel. rue de la Croix-Bouge, 217. — 
Parmëntier Arthur, rue du Jura, cour Liagre. — 
Matton Jean-Baptiste, rue de la Latte, 205. 

Décès. — Delcroix Honorine, 4-i ans, sans pro-
fesslon, rue de Roubaix, 99. — Lenlae Sophie, 
59 ans, sans profession, rue de Denain. 5. — 
Geva Fortuné, 86 ans, contremaître, boulevard 
Gambetta, 40. 

Un Liltts ma'aillé au Salon 

-A-VL P a r c r u e t 
CAMBRIOLEURS TOURQUENNOIS. — 

M. Delalé, juge d'instruction, renvoie de
vant le tribunal correct ionnnel. à l'audien
ce du 5 juin, les nommés Degond et Craye, 
cambrioleurs 9urpris en flagrant délit chez 
M. Duviller, boucher à Tourcoing. 

On se souvient que le feu se déclara dans 
lu maison aussitôt leur fuite. Fort heureuse
ment, pour leur éviter la cour d'assi.^ps, 
l'instruction a établi, qu'ils étaient étrangers 
à cet incendie ; ils ne comparaîtront donc 
que pour le seul fait de tentative de vol. 

**« 
M. Boulesteix. juge d'instruction, a fait 

mettre sous mandat de dépôt le sieur Joseph 
Hien, l'individu de la rue des Etaques incul
pé de vol et de vagabondage spécial. 

SMfSN DU CONBO Blancheur du teint 
VICTOR VAISSIER. 

Nous publiions hier la liste des artistes 
ayant exposé au Salon des Artistes Fran
çais et auxquels le gouvernement a décerné 
des médailles, récompenses hautement ap
préciées dans le monde artistique. 

Un lillois, M. Georges Verez- a obtenu . — . _ , . _ _ 
une première médaille dans la section de \ premier pansement, le fit diriger sur l'ho-
sculpture pour ses envois remarquables au , pital Saint-Sauveur, où il a été admis d'ur-

ARRONDISSEMENT DE LILLE 

LA MADELEINE 

Grave accident 
à l'usine Kuhlmann 

Un accident d'une certaine gravité s'est 
produit mardi, à 5 heures du soir, dans le3 
circonstances suivantes, aux Usines Kuhl
mann. de La Madeleine : 

Un ouvrier, nommé Ivens François, âgé 
4e 30 an3, était occupé à resserrer un bou
lon de tension d'un «mcasseur à pyrites que 
l'on venait d'arrêter. 

A la suite d un faux mouvement, Ivens fut 
rejeté en arrière sous la barre du garde-
corps et ses habits ayant été entraînés par 
la courroie, il se trouva comprimé entre ta. 
poulie et la paroi de la salle do moteur. Dé
gagé aussitôt, on constata qu'il était griè
vement blessé au bas-ventrét 

Le docteur Benoit, après lui avoir fait un 

Le Pardon u. 
que leur puissance 

C R O I X 
MANIFESTATION CLERICALE. — En plus 

des contraventions dressées, dimanche dernier 
it l'occasion des attroupements, une a été laite 
à MM. Declerck, curé, et Delaeter, vicaire, pré
sidents du patronage Saint-Pierre, pour avoir 
éclairé à l'acétylène sans autorisation préfecto
rale. 

Ces messieurs crient bien tout qu'ils iront 
jusqu'au Conseil d'Etat pour annuler l'arrêté 
pris par le maire. 

On peut juger par là de leur état d'âme ra
geur. 

RENTES DES TRAVAILLEURS. — Dans des 
maisons en construction rue du Riez, un ou
vrier J.-B. Molart, demeurant rue de l'Ouest 

LE COUP DU BELIER 
.iundi soir vers 9 heures, Pierre Tygat, 

âgé de 51 ans, demeurant rue de Tourcoing, 
eour Saint-Louis, passait rue Marc Seguin, 
lorsqu'il tut accosté par des gosses qui vou
laient gagner des oeufs. _ ^ ^ ^ ^ _ ^ _ ^ _ ^ _ 

Pierre Tygat fait jouer les amateurs et &^k7 i r âv ï ïû a Vj^ur J £^^ 
donne des œufs a ceux qui urent le bon geman, entrepreneur, un clou lui est entré dans 
numéro. i le talon en marchant sur une planche. Dix jours 

Les enfants jouèrent donc ; les uns gagné- j de repos, 
rent, lea autres pandirent. ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

A ce moment survinrent Georges Wer- , -̂—•• -— o^_i_ -. -.—.. -^ ± *_ _ _ _ ^_ „„_ 
„„ i n -„A . . . j ' , . _ „ , „ „ , _,° r _ _ _ _ betta, à Croix, a reçu un coup de genou de 1 un 
quin, âgé de 18 ans. demeurant rue Lamar- d œ d e u x che^aylx^uil conduisait; il en résulte 
«ne, et Louis Hennebaut, âgé de 1̂ ans, de- . U R e entorse du geno* Dix jours de repos, 
mourant rue Marc Seguin. | _ Une trieuse de laines, Mlle Vandenbulcke 

Le premier flanqua un coup de tête dans , rébronie, 16 ans rue de Maubeuge, à Croix, 
la bouche du marchand, qui roula sur le sol. travaillant chez M. Masurel-Caen, a reçu sur 

Hennebaut arriva, arrêta son camarade, le pied un bac en zinc ; plaie du talon gauche. 
mais comme Tygat, se relevant, se mettait ^ r ^ z V ^ i x , M. pekeyser.Baudu.in 

Chez MM. Holden, peigneurs, un charre
tier, M. Henri Decneute, 38 ans, rue Léon-Gam-

ëri détenseril lvïf donna à son tour un coup 

Les deux Camarade» seront donc pour
suivis. ^ ^ B H 

30 ans, chauffeur, demeurant rue de Lille, s'est 
blessé en culbutant une charrette ; plaie contuse 
du Pied droit. Huit jours de repos. 

LANNOY AGRESSION NOCTURNE 
Julien Degrauwe, garçon boulanger, de

meurant rue Pierre Motte. 23, retournait 
Chez lui, dans la nuit de lundi à mardi, lors- ' du lt mai 1909, la société 
mitt tut assailli, vers minuit, à l'angle des Lannoyenne • de Lannoy 

Bernard et de Lannoy, par trois indi- ; ""rustre de la guerre 
l'-.i; I L'importance de cette décision n'échappera à 

adresser prov*-oirement ches le citoyen 
DUMORTTER, 12, rue Désarment. 

rues _. 
yidus, deux grands et un petit. 

Le petit, sans crier gare, lui planta la 
tête dans l'estomac et du coup le renversa 
sur le sol. 

Alors, tandis que les deux grands le te
naient par les épaules, il lui enleva son por-
IMnonnaie, contenant 152 francs. 

Stuts Ils s'enfuirent. 
» 

LA MORT D'ANTONV 
La dépouille mortelle du coureur "donai-

Siert Antony sera transportée, aujourd'hui 
dans la matinée, à Bouvianies. près d'Or-
•hles, où auront lieu les obsèques. 

LES SUITES D'UNE AGRESSION 
On se souvient encore de l'agression noc

turne dont fut victime, dimanche matin vers 
4 hmre3, Clovis Delmotte, dans la rue No
tre-Dame des Victoires. Les agresseurs 
yi'*nneiit d'être arrêtés. 

L'un d'?ut, Joseph Leroy, très formeHe-
fr.ènt roconnn par la victime, a été trouvé 
porteur d'une montre dont il ne peut indv 

'tmer la provenance. 
Quan! a l'autre. Pierre Dewinne, âgé de 

« LA LANNOYENNE ». — Par décision en date 
du lt mai 1909, la société de gymnastique • la 

est agréée par M. "~ 

personne. ^^^^^_^_ 
HEM 

COMME.VCEMENT D'INCENDIE. — Un corn, 
mencement d'incendie, qui très heureusement fut 
rapidement éteint, s'est déclaré à l'usine Mula-
ton frères, salle de droguerie. 

Une bonbonne d'essence et plusieurs fûts de 
colorants et d'huiles lurent détruits. 

Les dégâts, couverts par une assurance, s'élè
vent à plusieurs milliers de francs. 

GRAVE ACCIDENT. — Edmond Verfaille, âgé 
de *5 ans. domestique ou service de M. Jonville, 
fermier, est tombe si malheureusement du cha
riot qu'il conduisait, qu'il s'est fait dans sa 
chute de graves contusions à la léle. De plus, 
une roue au véhicule lui passant sur le corps, 
contusionna fortement les épaules et le dos du 
malheureux qui devra prendre au moins, a cil 
M. le docteur Coubronne. quelques semaines de 

FOREST 
CONSEIL MUNICIPAL 

Le Conseil unlcipal s'eet réuni à la mairie, 
sous la présidence de M. le maire, eu session 
de mai. 

Le procès-verbal de la précédente réunion est 
adopté sans observations. 

L'assemblée admet trou demandes d'assistance 

UN BIDON D'ESSENCE EXPLOSE 
Dans la matinée de mardi, vers onze heu

res Léon Vandenbulcke, 27 ans mécani
cien, fabricant de cycles, rue Fidèle-Le-
houcq, 21, transvasait de 1 essence. Il eut 
l'imprudence d'accomplir ce travail à proxi
mité d'un réchaud allumé. 

Le bidon d'essence qu il tenait à la main 
s'enflamma et explosa. 

L'imprudent fut brûlé a la figure, sans 
toutefois que les yeux soient atteints. 

Un docteur mandé le fit conduire à l'hô
pital, d'où sur sa demande, M Vanden
bulcke sortit l'après-midi pour être recon
duit chez lui. Il devra se reposer pendant 
douze jours environ. 

DEUX COQS VIVAIENT EN PAIX 
Une poule survint et voilà la guerre allu

mée La Fontaine avait préva Louis Dhae-
ne et Joseph Depraeter. Le premier, qui 
habite 103, rue de Roubaix, ayant rencon
tré le second lui reprocha d'avoir chipé •** 
poule et sortant un revolver de sa poel.e en 
déchargea un coup qui traversa la cuisse 
gauche de son concurrent. 

Les agents arrivant après la bagarre, 
conduisirent le blessé à son domicile et me
nèrent au poste Dhaene, qui a été transféré 
à Lille presque aussitôt, sous 1 inculpation 
de coups, blessures et port d'armes prohi-
Més 

M Delalé, juge d'il struction a été com
mis par le parquet pour l'examen de cet af
faire. ' 

PRECOCE VOLEUR 
Ln police a arrêté l'auteur du vol aucomp 

toir commis au préjudice de M. Jules Leea-
feUe, cafetier, rue des Ursulines. 

C'est un «arçohnet de treize ans Théo
phile Compain, demeurant en logement 
dans un estaminet de la rue de la BL-nche-

°Cee'jeune voleur a quitté récemment le 

domk-ile paternel, à Verviers, pour se met
tre à courir le monde. 

Il a été déféré au parquet. 

CAISSE D'EPARCNE 
A l'occasion ces fêtes de la Pentecôte la 

Caisse d Epargne et ses ™c<wsales seront 
fermées dimanche 30 et lundi 31 mai cou-

Pur contre U v aura séance à la caisse 
mère, le samedi 29 à dix heures du matin. 

m "' 
LES ACCIDENTS DU TRAVAIL 

Au peignaae de la Tossée. me délRou-
baix. une soigneuse. Mme Virante Jnys, 

Salon : m La Charité 
Ces deux œuvres ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

d exécution et leur belle conception esthé
tique ont signalées h l'attention de tous les 
visiteurs font le plus grand honneur au 
sculpteur lillois. 

Nous sommes tout partieulièreraent heu
reux d'enregistrer ce succès d'autant plus 
éclatant de notre concitoyen que M. Vers» 
a déjà remporté, l'an dernier, la seconde 
médaille du Salon. 

UN CHIEN HARGNEUX 
Lundi, vers 6 heures du soir, un écolier, 

Pierre Van Laecke, âgé de 10 ans, regagnait 
U domicile de ses parents, rue du Four-à-
Chaux, cité Dervas, 2, lorsque soudain II fut 
mordu au mollet gauche par le chien de M. 
Vandermynsbrugge, habitant au numéro 86 
de la rue précitée. 

Les blessures de l'enfant sont peu graves. 
Néanmoins, le propriétaire du toutou a été 

invité par la police à le faire visiter par un 
vétérinaire. 

DANCEREUSE RUADE 
Dans la matinée d'hier, M. Lucien Blon-

dot. Xi ans, livreur, rue Wicar. 38 ter. li.ir-
nachait son cheval dans l'écurie de M. Ste-
verlynck, droguisfe, 3, rue Jeanne Maillot le, 
son patron. r 

La bête sans doute énervée par la chaleur 
lança à- l'improviste une ruade qui atteignit 
sont conducteur en pleine poilrine*. 

Aux cris de douleur poussés par Blondot 
on accourut et le malheureux transporté 
dans une pièce de la maison, y reçut les 
soins de M. le docteur Cavro. 

Le praticien releva plusieurs fractures de 
côtes et ordonna le transfert immédiat à 
l'hôpital S«.int Sauveur. 

M. Blandot, transporté on voiture d'ambu
lance y a été admis d'nrgence. 

Dans l'intérêt de vos enfants vous ne pou
vez acheter vos voitures d'enfants qu'aux 
Galeries Lilloises. Demander tarif. 

DEPART DES MARINS 
Les marins arrivés il y a quelques semai

nes à Lille pour installer un poste de télé-
graphie sans fil, au faite du grand magasin, 
ont quitté mardi matin notre ville à desti- . de la porte. 

genre 

ARRONDISSEMENT DE DUNKERQUE 

GRANDZ SYNTHE 

Une maison foudroyée 
Un orage violent a éclaté hier matin, 

vers 9 heures, sur la région. 
La foudre est tombée sur l'habitation de 

M. Emile Desaeeher, jardinier. 
Le fluide électrique traversa plusieurs 

ehambres laissant sur les murs les traces 
4e son passage. Des c juches de piètre ont 
été enlevées, des briques arrachées et des 
meubles portent des traces de légère car
bonisation. 

M. Deaaegher, qui se trouvait au rez-de-
chaussée, a parfaitement vu une Vnjle ^e 
feu surgir de la cheminée et sortir par la 
porte. Il n'eut que le temps de s'écarter 
pour n'être pas atteint aux Jambes. 

Les dégâts sont évalués à 1.5t"> francs. 

ARB.ONDISSEMENT DE CAMBRAI 

CJtUDRY 

EXPLOITS OE FORCENES 
Dans la soirée de dimanche dernier, vers 

neuf heures, une bande de briquetiers, origi
naires de Saint-Quentin, au nombre d'une 
dizaine, hommes et femmes, pénétra dans l'es
taminet Delhaye Xavier, débitant, rue d'Al
sace. 

Ces individus, à peine installés autour de 
la table ronde du débit, cherchèrent querelle 
au débitant ainsi qu'à plusieurs consomma
teurs, au sujet d'un incident survenu à l'un 
d'entre eux dans cet estaminet, au cours de 
la journée. 

Le débitant, souffrant, pria son frère d'ex
pulser ces encombrants personnages, qui 
ameutaient tout le quartier par leurs cris. 
Ceux-ci opposèrent une vive résistance et, à 
un moment donné, frappèrent avec violence 
le frère du cabaretier, M. Delhaye Emile. 

Ce dernier saisit alors une fourche pour se 
défendre, mais il fut aussitôt désarmé par 
les briquetiers. 

Ils tournèrent ensuite leur fureur d'un .au
tre côté, cassèrent les vitres des fenêtres et 

nation de Brest. 

LES DANGERS DE LA CUERRE 
Un camelot, M. Augustin Lecomte, âgé de 

28 ans, habitant une chambre du second 
étage a l estaminet du «Coron», 163, rue de 
Paris, s'était aperçu, il y a quelques jours, 
que ses boiseries étaient habitées par de 
nombreux insectes. Aussitôt il résolut de 
leur livrer uae guerre acharnée et de les 
faire tous mourir. 

Donc, mardi, vers 7 heures et demie du 
matin, le camelot ss disposait à mettre a 
exécution son plan de combat, quand une 
cause toute fortuite vint l'empêcher momen
tanément de lui donner une suite. 

Pendant qu'il était occupé à faire fondre 
de la naphtaline dan3 un récipient placé sur 
un feu très vif, le liquide, surchauffé, s en
flamma soudainement, dégageant une épais
se fumée qui, en s'échappant par une fenê
tre donnant sur la rue, provoqua une grande 
émotion dans le voisinage. 

Des voisins, apeurés, ayant donné l'alar
me, tirent accourir rue de Paris les pom-
oiers, qui n'eurent pa» à intervenir. 

M. Lecomte. en effet, avait réussi à se 
rendre maître du feu. qui n'tfbccasionné au
cun dégât. 

M .Sivry, commissaire de police a ouvert 
une enquête sur ces faits et a fait comparaî
tre les prévenus dans son cabinet. 

Ce sont les nommés Catzengros père et 
fils, Tatinclaux Constant, Mennechez Arthur, 
femme Cauchct, née Catzengros Marie, tous 
ouvriers briquetiers. 

PAS-DE-GAL 
SALLAUMTNES 

lue journée raouvem niée 
RIXES ET AGRESSIONS. — UNE PLUIE 

DE HORIONS. — ARRESTATIONS 

La journée de dimanche comptera dans les 
annales, déjà si fertiles en incidents divers, 
du quartier de la rue de Douai. 

La coïncidence du lendemain .de la quin
zaine avec une chaleur à faire éclore des 
œufs de croco' 'e, est sans doute la cause de 
I épidémie de horions qui a 3év't sur ce coin 
de U hanlùiue de Lena et on peut dire que 

cuisine, accourut pour mettre le h •>)à. A! 
peine avait-elle mis le pied dans l'estaornef 
qu'un coup de chaise bien appliqué 'ut arri
vait sur la tête. Elle tomba comme une 
masse et resta évanouie pendant une t.'«mi-
heure. 

Le cabaretier et sa fille Eugénie, qui vou
laient intervenir, reçurent aussi de octnsux 
horions. Et- pendant ce temps-lA, Leorarj 
sortait un revolver de sa poche, le braquait 
tour à tour sur les combattants, puis sur las 
curieux, qui s étaient rassemblés devant 
l'estaminet, menaçant de leur « brûler la 
g ». Il eut été assez difficile, d'ailleurs, 
de mettre cette menace à exécution, car en 
sut plus tard que son revolver n'était va* 
chargé. 

Cependant, les assiégés finirent par aoLf 
le dassus ; ils mirent à la porte les pertur
bateurs et restèrent maîtres du champ de 
iataille jonché de débris de verre et d'éclats 
de bois nageant dans une mare de sirop de 
grenadine et de genièvre. 

I.es gendarmes, qu'on avait prévenu^ a» 
coururent, et après une rapide enquête e w S 
lirent les frèi»es Heripret. En voyant emme
ner ces deux individus, dont l'un est sert 
gendre, Lebran sortit tout à coup de die» 
lui, brandissant son revolver et se mit * in
vectiver les gendarmes, qui l'empoignèrenl 
à son tour, n leur opposa une vive n'-sfs-
tanoe et ils durent entamer avec lui ine véV 
ritable lutte pour le désarmer, le matlrîsen 
et l'emmener à Lens, d'où il est parti h'erv 
avec ses deux acolvtes, pour la maison d*atv 
rêt de Béthune. 

POUR UNE MARMITE 

Le matin, de très bonne heure, un vent ds 
bataille soufflait déjà dans le quartier de lat 
rue de Douai. Un cabaretier, Adrien Loefg 
montait en effet, vers 5 heures, dans lai 
chambre d'un de ses pensionnaires, Alexinal 
Bernard, pour lui réclamer une marmita 
qu'il lui avait prêtée. 

Trouvant sans doute que cette marmita 
n'avait pas été entourée de tous les égards 
dus à sa qualité, Loef se mit dans un? vio
lente colère. Il qualifia Alexina rie toutes 
sortes de noms ou dominait celui d'un rumW 
nant bien connu ; puis, l'empoignant par M 
chignon, il la jeta dans la rue. 

ENTRE VOISINS 

Le même cabaret Lief fut un peu plus tar&l 
le théâtre d'une autre scène de violences.' 
Une voisine, la dame Deprez, née Mathilda 
Rommens, s'y trouvait, quand tout à coup) 
elle se prit de querelle avec un logeur de lai 
maison, Théophile Delft 

La discussion tourna vite à l'aigre et Théo
phile, pour qui les règles de la galanteria 
ne sont bonnes qu'à être sabotées, adminis
tra à Mathilde une de ces tripotées qui font 
époque dans l'existence. 

Truffée d'innombrables bleus, elle est v*« 
nue se plaindre aux gendarmes, qui ont ver
balisé. 

L'HOMME A LA HACHE. — UN QUAR
TIER TERRORISE 

Vers deux heures de l'après-midi, un aieuj 
Simon Siégera, 34 ans, sujet belge, s'amenait 
A 1 estaminet Jansens. 11 était orné d'uni 
cuite qui n était certes pas dans un tabect 
nacle. A peine était-il entré qu'il se dispu» 
tait avec les autres consommateurs. 

Comme la discussion commençait à s'éter> 
niser et qu'il mécanisait son monda, le débi
tant dut prendre la résolution de la jetait 
dehors. Ce geste blessa vivement l'amour-
propre de l'ivrogne, qui courut chez lai es 
revint devant 1 estaminet, armé d'une hacha 
qu'il brandissait d'un air féroce. D proférait 
du reste d'effroyables menaces. 

« — Il fallait, bramait-il, six Français poufl 
rouler un Belge ; d'ailleurs, il allait les tuer, 
tous pour leur apprendre à vivre, » 

Par ses gestes et ses discours. Siéger* 
réussit à terroriser le quartier, dont les ha
bitants se barricadèrent chez eux et jusqu'à) 
dix heures du soir le citoyen de Léopoldl 
maintint l'état de siège, frappant de grands 
coups sur les murs et les volets avec sa ha* 
che qui ne tarda pas à être ébréchée. 

Enfin le gnrde-champêtre arriva et dé
montra à Slegers qu'il ne fallait pas si* 
Français pour le rouler. En effet, il l'em
poigna par la peau du dos at le fourra ad 
violon. 

UN COUP DE POINÇON MYSTERIEUX 

A peu près à U même heure, M. Eugène 
Bourrisse, qui rentrait à sa pension, ches 
Delattre Benoit, rue d'Avion, était frappé 
par un inconnu, au moment où il ouvrait lai 
porte. 

Son agresseur était armé d'un poinçon od 
d un tiers-point qui fit à Bourrisse une bles
sure pénétrante à la nuque, mais qu'on es
time sans gravité. 

Le blessé, qui ne se connaît pas d'enne
mis, n'a pu donner, sur l'auteur de cette 
agression, aucun renseignement II a été 
frappé par derrière, et dans l'ombre U n'a 
même pas pu voir celui qui le frappait. 

La gendarmerie enquête. 

UN VOLEUR DE u MAQUETTE * 

Enfin, la dernière affaire qu'il nous resta 
à relater n'est pas une affaire de coups, 
mais il s'en est fallu de peu que le héros bé
néficiât d un passage à tabac soigné. 

C- quidam, nommé Roger Jule? qui habita 
Anzin-Saint-Aubin. et qui se trouvait d'ail
leurs dans un état remarquable de soulo-
graphie. p ait rue de Douai lorsqu'il avtssj 
une chèvre qui paissait un coin de luzerne* 
Sans plus de cérémonie, il alla détacher la 
maguette et, la prenant par la longe, U l'em
mena avec lui. 

Ce furent des voisins qm. le voyant ainrf 
s'éloigner, s'informèrent auprès de la pro
priétaire de la chèvre. Mme Ronchy. pouf 
savoir si elle avait vendu sa bique. 

Sur la réponse négative de la dame, plu
sieurs personnes se tancèrent h la poMr^ult» 
de Roger et le rattrapèrent II auratt sans1 

doute passé nn vilain quart d'heure si a en 
moment n'était arrivé le carde, qui t'appré
henda et le remit aux mains >1i»s gendarmes. 

Toger a été d*f4#é an na^r/aet. 


